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ELLES D U 


MONDE 


DEVANT LES 51 NATIONS QUI VEULENT BATIR LA PAIX 


M. Attlee éta 


l'acte de naissance 
de PO.N.U. 


(D'un correspondant particulier) 
LONDRES, 10 janvier (par tél.). 
EVANT les représentants de cinquante 
et une nations, venus à Londres 
pour construire une paix que le 
monde espère durable, M. 
président provisoire, ouvre, à 17 heures 
(heure française), la première 


générale des N 


Zuleta-Angel, 


Touslesproblèmesdumonde 
dans les 2.000 serviettes 
de cuir des délégués 


M. Clement Attle, chef du Gouvernement britannique, prononce alors le dis- 


cours inaugural. Ain 


naît à la date du 10 janvier, lO.N.U 


vingt-six ans, jour pour 


jour, après la fondation de la S.D.N. Espérons que ce n’est là qu’une coïncidence sans 


mauvais présage. 


Trois surprises sont venues troubler l'atmosphère se reine dans laquelle allait s'ouvrir la Conférence des Nations 


Unies. Quelques mots du texte établi à Moscou, sur l'énergie atomique, inquiètent les 


diviser la délégation américaine 


Etats-Unis et menacent de 


Le gouvernement britannique, au cours de son conseil de cabinet, aurait eu à choisir entre les deux tendances 
qui partageraient l'opinion parlementaire sur la politique extérieure. 
Enfin, le général de Gaulle, que l'on croyait parti en vacances, viendrait diriger la délégation française — ce 
qui n'interrompt pas le repos du général seul. 


On 
les Trois 

Or, le sénateur Vanderberg. 
M. Byrnes, qui est son chef, le 


la Grande-Bretagne et la Chine, et 


La phrase ambiguë est celle-ci : 


ait que le problème atomi 
rands lui avaient donné une so) 


que avait été résolu par les Trois Grands, à Moscou. Qu'en tout cas, 
lution qui, si elle ne contentait pas tout le monde, les satisfaisait, eux. 
qui est membre de la délégation américaine, ne parait pas interpréter comme 
Paragraphe $ de la résolution déposée par la France, les Etats-Unis, la Russie, 

proposant la création d'une commission 
Le texte en avait été déposé à minuit 
des additifs à l'agenda de la Conférence, 


de contrôle de l'énergie atomique. 


. le 4 janvier, juste avant la clôture du délai fixé pour l'inscription 
L'acceptation définitive de Moscou n'est arrivée qu'après. 


« Le Comité de contrôle aura le droit de se livrer à des enquêtes sur toutes les données du problème. » 


Cela, oui ou non, 


tement l'attitude de son pays. 


En ce qui concerne l'Assemblée, 


simplement au secrétaire d'Etat 
des usines fabriquant les bombes. 


inclut-l les procédés de fabrication de la bombe ? M. Byrnes dit « non » 
d'autres avec lui, en Amérique, disent : « Alors, 
vraisemblable que M. Byrnes profitera d'un débat 


récisez Í » Et comme 


M. Vanderberg et 
on ne peut changer les termes, il est 


l'Assemblée pour mettre les points sur les i et définir exac- 


. fl semble que l'alerte n'aura pas de conséquences graves et qu'elle donnera 
américain l'occasion de préciser le point de vue des Etats-Unis : pas d'inspection 


M. Bevin, qui s'est entretenu, hier soir, à ce sujet avec M. Byrnes, serait d'accord avec lul. 


Voyage de de Gaulle 


LE CONGRÈS 
extraordinaire 
du parti socialist 


aura des conséquence 
politiques importantes 


Un congrès national extraordi- 
naire du parti socialiste se tien- 
les 29, 30 et 31 mars. 

conséqr 


en 


£ouvernement, 
iuel, participation nécessitant, dit- 
elle, trop 


son propre parti pos 
rement supprimé la c 


La Commission 
dela Constitution 
a repris ses travaux 


Devançant de quelques jours l'As- 
semblée constituante, la Commission 
de la Constitution a repris ses trae 
vaux ce matin. Elle a étudié la dés 
claration des droits, qui doit préfa- 
cer la Constitution. 

Deux thèmes se sont affrontés 4 
avec M. Philip, les S.F.LO. ont in- 
sisté sur les droits politiques, écono- 
miques et sociaux, tandis que les 
MRP. attiraient l'attention sur les 
droits de la personne humaine, droits 
des groupements et collectivités, droits 
de l'Etat. 

La Commission a examiné enfin l'ine 
dépendance des pouvoirs judiciaires et 
la gratuité de la justice. 


900.000 tonnes de 
charbon étranger 


attendues ce mois-ci 


La France attend de l'étranger, au 
cours du mois de janvier, les quanti- 
tés de charbon suivantes : 


11 faut ajouter à ces chiffres la pro 
duction intérieure, qui doit, selon les 
prévisions, s'élever à 3.500.000 tonnes. 


L'annonce de la venue possible du 


général de Gaulle ne fait qu'ajouter à la 


curiosité qu'avait déjà soulevée la composition de la délégation française. 


La présence de M. Jouhaux, bien 


que les Trade Unions ne soient pas re- 


présentées, et celle d'un expert économique intriguent. Que le Chef du Gou- 
Yernement français songe à venir en personne prendre part aux travaux mon- 
tre bien, dit-on ici, que la France est décidée à reprendre sa place dans le 


monde et qu'elle estime 


uvoir le faire, en apportant son concours à 


la solu- 


tion des nombreux problèmes. Elle a posé des questions et attend des réponses, 


T est certain que la présence du 
concentrerait sur la délégation 
une grande partie de lat- 

tention universelle. 


Les travaux 


SI l'agenda, dressé par la Commis- 
sion préparatoire, limite les travaux 
de l'Assemblée, et si, parmi les pro- 
blèmes qui seront soumis à la confé- 
rence, celui de l'atome et celui des 
trusteeships (mise en tutelle des ter- 
ritoires sous mandat) sont de pre- 
mière importance pour la France, il 
est d'autres questions dont l'examen 
sera facilité par la présence à Londres 
des délégués intéressés, mais qui 
seront traitées en dehors de l'O.N.U. 
Celle, par exemple, de l'Espagne, 
qu'étudieront les ministres des Affai- 
res étrangères des Etats-Unis, de l'An- 
gleterre et de la France. Et celle du 
renouveau de l'accord financier 
franco-anglais, qui explique la pré- 
sence d'un expert, M. Alphand, déjà 
justifiée d'ailleurs par les négocia- 
tions tant politiques qu'économiques. 
qu'il vient de mener à Moscou. 
Comme à l'occasion de toutes les 
conférences internationales, ce sont 
surtout les à-côtés qui compteront. 
Les « couloirs » réserveront plus de 
nouvelles sensationnelles que la salle 
des séances. Peu de surprises sont à 
attendre, du reste, des premières ques- 
tions inscrites à l'agenda : élection 
du président (M. Spaak, favori) ou 
même du secrétaire général (M. Eden, 
B. Pearson sont favoris) ou de la 
ville américaine où ira s'installer, de 
façon permanente, l'assemblée des 
Nations Unies, lorsque d'ici six se- 
ines, elle aura terminé ses trav: 
de Londres. à 


ALGARON ET COUSTEAU 
SONT ARRIVES A PARIS 


ALGARON 


L'Iran 


Par contre, et bien que le chef de 
la délégation de l'Iran ait donné l'as- 
surance que la question de l'Azerbaid- 
jan ne serait pas soulevée à l'Assem- 
blée, il n'est pas douteux que les 
Trois Grands reprendront, à ce sujet 
les entretiens qu'ils n'avaient pu con- 
clure à Moscou — cette fois sans 
doute avec le concours de ceux qui 
sont les plus directement intéressés. 

Les Turcs sont là aussi, et les pays 
arabes, forts de leur récente associa- 
tion politique, de leur potentiel de 
richesses économiques qu'ils savent 
convoitées, de leur industrie. née et 
grandie pendant la guerre — ces pays 
qui, en six ans. ont presque rattrapé 
les siècles perdus et dont une partie 
de l'opinion publique, petite mais 
turbulente, réclame la reconnaissance 
des progrès accomplis. 

Cinquante et une nations, et cha- 
cune avec, au moins, un problème 
Particulier à résoudre ! 

Si l'on mettait, l'une sur l'autre. les 
serviettes de cuir des 2.000 délégués, 
on aurait, en une seule pile, la col 
lection complète de tous les probi 
mes internationaux en suspens. Ceux- 
là mêmes qui sont la raison d'être de 
V'O.N.U. et qu'elle va tenter de résou- 
dre — non pas tous, pendant cette 
session de Londres, mais plus tard, 
de l'autre côté de l'Atlantique. 


Paris- 


qui 


COUSTEAU 


Algaron. rédacteur en chef ad- 
joint du « Petit Parisien » et édito- 
rialiste de Radio-Paris, et P.-A. Cous- 
teau, rédacteur en chef adjoint de 
«< Paris-soir » (zone nord) et de « Je 
suis partout », arrêtés en Allemagne, 
sont arrivés à Paris. 

Les voici photographiés à la Sûreté 


Pendant toute la durée de la Conférence de l'O.N.U. 
presse 


publiera en exclusivité 


un article 
quotidien de 


Mme FRANKLIN D. ROOSEVELT 


participe aux séances comme 
déléguée du gouvernement américain 


Les orticles de Mme Roosevelt, qui fut, aux côtés du grand pré- 
sident Roosevelt, l'infatigable champion des causes généreuses, 
paraissent chaque jour dans des centaines de joumoux des Etats- 
Unis. Par leur ton direct, sincère et familier, ils exercent une 
influence considérable sur des millions de lecteurs des U.S.A. 


| 
| 


Paris - presse 
S'EST ASSURE L'EXCLU- 
SIVITE DE CES ARTI- 
CLES POUR LA FRANCE. 


blit 


CE 


BLE PROMENADE, SE REPOSE 


LE PRESIDENT DU GOUVERNEMENT DOIT 
PASSER QUELQUES JOURS ENCORE SUR LA 
COTE D'AZUR AVANT DE REGAGNER PARIS 


OU IL EST ATTENDU A LA FIN DI 


ON SE BAT E 


“J'ai assisté aux combats 
que livrent les séparatistes 


aux troupes 


DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL 


PALERME, 10 janvier. (Par ci 


sicilienne, où je suis arrivé ce matin, on communique que de nouveaux 
lieu dans le voisinage, la nuit dernière. 
La vie à Palerme est apparemment tranquille. Pourtant, on entend 


combats ont e 


l'éclatement des bombes et le bruit 
lent à vingt kilomètres au sud de 


pas y prêter attention, mais ce désintéressement e: 
liens ont les nerfs tendus dans l'attente de choses 
J'ai suivi la colonne de camion: 
risée italienne qui se rendait sur les lieux de la bataille donner le coup| 


A bord d'un taxi, 


final à la résistance des séparatistes 
Tout à coup, des coups de fusil 
nous abritant dans les fos: 
Quelques séparatistes dispersés vien- 
nent d'attaquer les troupes italien- 
nes de renfort qui leur répondent par 
un feu très nourri. Le dernier ca- 
mion, celui même qui était devant 
ma voiture, saute. L'éclatement des 
grenades tue quinze soldats et leur 
lieutenant. Après un quart d'heure, 
les séparatistes sont mis en fuite, grâce 
surtout à l'arrivée de trois tanks. 


On a capturé un jeune homme 
portant l'uniforme militaire allié. 
Sur son havresac, est placée une 
plaque sur laquelle on peut lire : 
«< E.V.LS. ce qui signifie : armée! 
des volontaires pour l'indépendance 
sicilienne. 

La colonne poursuit sa marche 
Jusqu'à Montelepre, d'où les sépa- 
ratistes sont délogés après une 
bataille acharnée, 


Actuellement, ils se trouvent dans 
les collines Montedoro, Au moyen de 
la lunette d'approche, j'ai vu les sé- 
paratistes plaçant une batterie anti- 
char. La batterie italienne de lance- 
mines entre immédiatement en action, 
Après quelques coups d'ajustement du 
tir, elle touche en plein la batterie 
sicilienne, dénichant en même temps 
plusieurs mitrailleuses. Les séparatis- 
tes hissent le drapeau blanc, mais 
pendant que les soldats s'approchent 
pour capturer les rebelles, le fou 
reprend plus violemment. 

Un capitaine italien me dit que ces 
redditions feintes ont été nombreu- 
ses et qu'elles ont fait plusieurs vic- 
times du côté italien. 


Sous le ciel bleu 


Ces combats sanglants se sont dé- 
roulés sous un ciel bleu et un soleil 
brûlant, parmi les orangers et les man- 
dariniers. 

Je laisse le champ de bataille au 
moment d'un furieux corps à corps 
Les séparatistes, désormais cernés, 
veulent abandonner les lieux et fuir 
On compte sur le terrain deux cents 
morts et blessés. 


Rentré à mon hôtel, j'apprends qu'il 
existe un bureau de presse du mou- 
vement sépäratiste camouflé en bureau 
de propagande commerciale. 


J'ai parlé au chef du bureau qui m'a 
déclaré que le gouvernement de Rome 
allait contre la réalité, s'obstinant à ne 
pas reconnaitre l'autonomie de la Si- 
cile. 

« Nous ne voulons plus de Rome, 

rce que nous ne sommes pas Ita- 
Riens, et surtout parce que nous som- 
mes Siciliens. Désormais, nous sommes 
séparés de l'Italie. D'autre part, nous 
avons une armée de 150.000 hommes. 
De plus, nous sommes soutenus par 
l'Amérique où un milliongd'émigrants 
siciliens sont avec nous. familles 
siciliennes d'Amérique ne veulent ren- 
trer que dans une Sicile indépendan- 
te.» 


Je lui ai demandé si les séparatis- 
tes ne pouvaient s'entendre paisible- 
pen avec Rome, IL m'a répondu que 


que Rome refuse toujours ces offres. 
Un haut fonctionnaire du ministère 
de l'Intérieur, envoyé ici, m'a révélé 
suivant les services d'informa- 

jons du gouvernement, la révolution 
sicillenne éclatera bientôt complete- 
ment, l'activité du mouvement sèpa- 
ratiste ayant repris après un ralentis- 
sement passager dû à l'arrestation du 
ju mouvement, Finocchiaro 


SOLITAIRE... 


C'EST LE GENERAL 
DE GAULLE, QUI, 
APRES UNE PAISI- 


és côtoyant la route. 


TOURISTE 


A EDEN-ROC. 


JE LA SEMAINE. 


oubi 


SICILE 


régulières ” 


ôble.) — À l'aéroport de la capitale 


de fusillade des combats qı dérou- 
la ville. Les hobitants voudraient ne 
feint et tous les Si 


raves et irrémédiables. 
de la division moto- 


s sicilie 
nous accueillent. Nous descendons en 


Relâche forcée 
à l'Opéra et à 

'Opé À 
l'Opéra-Comique 

L'Opéra et l'Opéra-Comique ont| 
fait relâche, hier soir, une reläche| 
forcée, peut-on dire, puisque ce sont| 
les musiciens qui ont refusé de s'ins- 
taller à leur pupitre. 

L'origine du conflit réside dans un 
différend qui oppose les musiciens et| 
les théâtres, à propos des salaires. Les 
SRE 
nimum pour la troisième classe, et| 
de 21.000 à 24.000 francs pour les au-| 
res 

Les négociations sont conduites, à 


l'Opéra, par M, Lehmann qui cherche 
à aboutir à un accord. 


Demain, suite | 
| de notre enquête : 
Le travail honnête | 
ne paie plus | 


SAUNIER 
ami de Josseline Gaël 


ET SA BANDE 
comparaissent 
devant la Cour de 
justice de Lyon 


LYON, 10 janvier (dépêche « Paris- 
presse »). — La Gestapo lyonnaise 
comparait aujourd'hui devant la Cour | 
de justice du Rhône : treize accusés, | 
sans compter six défaillants qui seront 
jugés par contumace. 


C'est la bande Bony-Lafon en plus 
corsé, on veut dire en plus sanglant, | 
car ce gang originaire du P.P.F. ac 
crédité et armé par la police alle- 
mande, n'a pas seulement, sous les | 
ordres de Tony Saunier, amant de 
l'ex-étoile de cinéma Josseline Gaël. 
pillé tous les juifs de la région : ii 
comprenait, commandé par Francis 
André, dit « Gueule Tordue », une 
équipe de tueurs, et des vrais, car on 
évalue à 80 le nombre des cadavres 
que ces assassins ont laissés derrière 
eux 


Les accusés sont, outre Tony Sau- 
nier, Francis André, le Suisse Egger, 
Thoreau, Daujeard. Constantini, Mo- 
relli, Gilberte et Charles Simon, Gay- 
dou, Brunner et Bressy. La plupart, il 
va sans dire, repris de justice : Egger, 
par exemple, six condamnations, Cons- 
lantini, dix-huit. 


André, dit « Gueule Tordue », ne se 
fait aucune illusion sur le sort qui 
l'attend. Dès le début, il ne demandait 
d'autre grâce que d'être fusillé tout de 
suite. 


Quant à l'exploit le plus massif, le 
plus atroce de la « Gueule Tordue », 
c'est sans doute ce qu'on appelle iei la 
« Saint-Barthélemy grenobloise » : au 

bleau, douze tués, mutilés, déchi 
quetés d'un seul coup. 


LE RAVITAILLEMENT 


les œufs 


et laisse le cultivateur 


nourrir son bé- 
tail avec du blé 


(De notre envoyé spécial François CHARBONNIER) 


VESOUL, 10 janvier, 


A population des grandes villes, et de Paris tout par- 
ticulièrement, se plaint d’un ravitaillement insuf+ 


fisant. 


Elle en souffre d'autant plus qu’elle a le senti- 


ment d’une grande injustice. 


Toute famille parisienne a assez d'attaches à la cam- 


pagne — beaucoup doivent 


la vie aux colis familiaux — 


pour savoir que, dans les communes rurales et même dans 
les petites lomérations, la population ne manque de 
pi pop 


rien. 


Pourquoi une différence de traitement aussi choe 


quante ? 

Est-elle due à l'égoïsme des cult 
du marché noir. ou tout simplement à 
inca 

lai voulu faire une expérience. 


ivateurs, aux ponctions des collecteurs, 
l'incurie des services du Ravitaillement, 


bles d'assurer la collecte et la répartition ? ` 


Dans un bourg de la Haute-Saône que 


je connais bien. je suis allé chez l'épicier chargé de la collecte des œufs $ 
« — J'apporte des œufs pour le Ravitaillement, » lui ai-je dit, I a eu 


l'air étonné. « — Les prenez-vous ? » Il a hésité, « — Si vous voulez. ^b 
« — A quel prix ? » ai-je demandé. « — Ah ! ça, je n'en sais rien ! » Puis 
après un temps de réflexion : « — Revenez dans une huitaine. Je vais me 
renseigner. » 

Or, les poules pondent. Dans toute la région, vous trouverez facilement 


des œufs chez les producteurs à 70 ou, 
au maximum, 80 fr. la douzaine, Vous 
gn trouverez, méme beaucoup plus 
facilement qu'au début de léi 

Mais le Ravitaillement ne fait pas 
de collecte. Ce Croquemitaine ne de- 
mande plus aux paysans que leur blé 
et leurs pommes de terre. Et si les 
livraisons sont trop lentes, il offre des 
primes et des surprimes : 30 fr. par 
quintal de blé remis avant le ler dé- 
cembre, et 20 fr. maintenant pour tous 
ceux qui seront livrés avant le 31 jan- 
vier. Pour les pommes de terre il ac- 
corde, même, à chaque producteur, une 


juelques de guin- 
faux où ines. - 
taux de bih avait ses pour le 


faire. Il s'en sert pour obtenir de la 
farine ou pour cuire son pain. Le ré- 
tablissement de la carte 
l'inclter d'ailleurs à se féliciter 
prévoyance. aussi qi 
sacs au marché noir à 1.200 
£:ancs les 100 kilos, et, avec le reste, 
il nourrit son bétail. 
Je m'en suis indigné. 


Le blé moins cher 


que le son 


— Réfléchissez, m'a-t-on dit Le 
fourrage a manqué, cette année, par 
suite de la sécheresse. Le son, d'autre 

rt, est taxé, à la sortie du moulin, 

275 francs. Mais la plus grande par 
tie en passe dans le pain, puisque 100 
kilos de farine en contiennent 5 kg. 500. 
Il ne reste que les déchets les plus 
grossiers, ce que nous appelons « l'é. 
corce maigre ». De plus, le minotier 
ne livre au prix imposé que la quan- 
tité de son correspondante à nos li 
vraisons de blé. C'est actuellement in 
suffisant. Et il nous vend le surplus 
80 ou 100 francs de plus. À ce prix, 
le blé est moins cher. 

Le contrôle ? Il est inexistant. 
Quand le Ravitaillement a demandé 
aux cultivateurs de lui livrer une cer- 
taine quantité d'orge, d'avoine et de 
seigle, qu'il payait au reste royale- 
ment, respectivement, 506, 472 et 
574 francs, tous les cultivateurs que 
Je connais s'y sont refusés. La récolte 
avait été mauvaise. Ils la gardaient 
Pour eux. 

Le Ravitaillement n'a insisté, 
Pas plus qu'il ne l'avait fait, en oc- 
tobre dernier, dans plusieurs villages 
du canton de Jussey (Haute-Saône), 
lorsque les agents du contrôle, venus 
réclamer la livraison d'un certain 
nombre de têtes de bétail, se firent 
houspiller et poursuivre par les pay- 
sans armés de leurs fourches. 

Peu de temps après, la réquisition 
du bétail fut supprimée. La plupart 
des éleveurs. manquant de fourrage, 
vendirent alors une partie de leur 
cheptel. Pendant plusieurs semaines, 
les abattoirs regorgèrent de viande 

Maintenant. la situation a changé. La 
vente est redevenue normale, mais 
presque tout est acheté par les bou- 
chers de campagne qui payent le kilo 
vif 5 ou 10 fr. plus cher que le prix 
imposé, s livrent entre eux à une 
concurrence féroce et vendent sans 
s'occuper des règlements, Si, par ha- 
sard, un inspecteur du Ravitaillement 
vient chez eux, on l'invite à diner et 
l'affaire n'a pas de suite. Quand elle 
en a, ce qui arrive quelquefois lors 
Que le boucher est dénoncé par ses 
adversaires politiques, il s'en tire avec 
une amende qui ne lui enlève qu'une 
faible partie des bénéfices de- 
puis einq ans. 

Le ministre étant, de plus, incapa 
ble de dresser une statistique des 
coites, du cheptel et même des hec- 
tares cultivés, on est en pleine inco- 
hérence et la campagne, échappant à 
tout contrôle sérieux, vit sur elle- 
même. 

— Quand le Boche était là, me dit 
un ancien F.F.I qui en ce temps-là 
tenait le maquis, il usait de certains 
moyens de pression qui ne manquaient 
Jamais d'avoir des résultats. 

On convoquait le récalcitrant chez 
l'agronome et on lui disait tout sim- 
plement que si sa production n'aug- 
mentait pas, deux de ses chevaux se- 
raient réquisitionnés. 

On lui disait aussi : 

— Vous n'avez livré cette année que 
vingt-cinq quintaux de blé. 


(Suite en page 2.) 


L'EXIL DES ROIS 
EST PARFOIS 
CONFORTABLE... 


|55 MILLIONS 
|de cartes de pain 
pour moins 

de 40 millions 
de Français !... 


LES PATISSIERS 
VEULENT 
CONTINUER 

À TRAVAILLER 


Le Syndicat des pâtissiers a tenu 
ce matin une réunion de presse, au 
cours de laquelle les membres du bue 
reau ont protesté contre la menace de 
suppression de la pâtisserie. 

« Cette suppression, a dit M. Gle 
raud, ne serait qu'un os jeté en pâture 
à l'opinion publique, mais ne résous 
drait pas le problème du pain, tout 
au contraire, Actuellement, ja pâtisse= 

française emploie 0 gr. 6 de ticketa 

in par jour et par consommas 
Si on ferme les 8.000 maisons, 
pâtisserie clandestine recommencera 
x une grande échelle. Ce gaspillage 
de farine aurait des conséquences ene 
core plus graves. » 

Le secrétaire général évoque égales 
ment la situation des 100.000 salariés 
qui se trouveraient sans travail. 


AEren 
Dans l'électricité cela 


va de mieux en mieux 
mais les coupures 
sont toujours là ! 


Le baromètre de la production élece 
rique reste au beau fixe, soutenu par 
l'adoucissement de la température qui 
nous ramène la pluie. Depuis quelques 
jours, les turbines du groupe des bar- 
Tages Bromat-Sarrans-la Truyère ont 
recommencé à tourner. fournissant 
journellement à Paris 1.300.000 kwh., 
soit environ un tiers de la consomma= 


teur 


tion de la capitale. Ce qui permet, en 
outre. une économie de 4.000 tonnes 
de charbon par jour aux centrales 
thermiques de la région parisienne. 


Pour le charbon, la situation est 
toujours aussi satisfaisante : les stocks 
sont aisément maintenus à 200.000 ton- 
nes. Les arrivages continuent réguliè- 
rement par péniches et par chemin 
de fer. La SNCF. est en mesure de 
répondre à tous les besoins et vingt 
trains d'un chargement moyen de 
500 tonnes sont dirigés chaque jour 
sur la région parisienne. 

La production va de mieux en 


mieux mais les détestables coupures 
sont toujours là 1 
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Le représentant de 
don Juan est reçu 


aux Affaires étrangères 


MADRID, 10 janvier. — M. Ar= 
tajo, ministre des Affaires étrangè= 
res, a reçu, , M. Oriol, qui @ 
pris une part active aux négocia- 
tions de Franco avec le prétendant 


re part, que Fin- 

Alfonso de Bourbon = 

absent quatre jours de San Luesr, 
était confiné. D de 


~! 


— Je l'ai également 
remarqué, milady 
— Votre maitre est un 


Lady Dona Saint-Co 


fen ». Elle a diné avec 
lui à bord de La Monet: 
te. (1 eat venu diner 

Norron où M avait ins 
toni, depuis longtemps, 


"après midi 


à rendu visite 
fords volano qui mi omt lady. 
paria du pirate 

Peulent “prendre. 


? 
2" impossible, milady. 


Z ie a réellement besoin d'un 


ue. 
= C'est très important, milady. 
Z Et qu'il ait envie de communi 
sa science à son élève 

Cela va sans dire. milady. 

Z T peut aussi arriver, que. grâce 
à l'élève, les connaissances du pro- 
fesseur se perfectionnent. Qu'il s'en 
richisse de notions qu'il ignorait 
Bref, qu'ils s'instruisent mutuelle. 


résumez parfaitement la 
raconté à Navron, 


William ? 
— Jai dit que vous diniez chez 
Sa Seigneurie et que vous rentreriez 


— Que comptez-vous 

— Tout est prévu, milady. J'ai des 
Gweek. 

Comment vais-je changer de 


— J'ai pensé que Votre Sel 
ne verrait pas d'inconvénient à 
faire derrière un 

— Vous êtes 
tion, William. 


? 

J'ai pris la précaution d'en re- 
pérer un, milady. 

La route virait brusquement vers 


question, milady. 
— Qu'avez-vous 


arbre. 
ein de considéra- 


tte semaine 
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ROYEZ-VOUS que votre maître 
se doute du danger ? s'in- 


quiéta Dona. 


— Je le suppose, milady. 
— Et malgré ça, il reste à l'ancre dans la crique ? 


d'un mois, Fait-il toujours d'aussi longues escales ? 


très viie. Peut-être ne se rend-il pas compte qu'il 


k A, And aaa 
tror t le de re 
y ranches. 


entre les bi 


Feau scintillait 
William tira sur les rênes et arrèta 


les chevaux. Un instant, il écouta. 


puis, portant la main à la bouche, 


il imita le cri de la mouette. 


Immédiatement, un cri semblable 


monta de la rive, et Willlam se 
retourna vers sa mal- 

tresse 
RESUME Snn vous attend. 


milady. dit-il 
où 
Sur son bras : 
William ? dit-elle. 
LE 
William ? 


dy 
bien agréable. William, 


fidèles, Wil: 


rière Dona. 


Vivement, Dona se retourna ; le 
m était là. debout 
devant elle, les mains occupées à 
faire des nœuds à une ligne qu'il 
passa dans le trou d'un hameçon. 
puis noua. coupant le bout qui dé- 


maitre de Will 


passait avec ses dents 


— Comme vous marchez silen- 


cieusement, dit Dona. 


— Une longue pratique devenue 
une habitude, répondit le maitre de 


William. 


— Ce n'était qu'une simple re- 


marque que je faisais à William. 


— Au sujet des papillons. n'est-ce 
pas ? Comment êtes-vous si certaine 


de leur bonheur ? 
— On n'a qu'à les regarder. 


— Vous pensez à leur façon de 


danser au solell ? 
= Out. 


= Et vous voudriez faire de 


même ? 
— Oui. 


— Alors, vous feriez mieux de 
changer de robe Les châtelaines 
qui vont prendre le the avec des 
lords Goldolphin ne connaissent rien 
aux papilions. Je vais vous atten- 
dre dans le canot. La rivière grouille 


de poissons. 


Ti fit demi-tour et retourna vers 
la rive, Dona, protégée par le chène, 
enleva en riant sa robe de sole et 
utre, tandis que ses boi- 
clettes, échappées de la broche qui 
les retenait, lui tombaient sur le 


enfi 


visage. 
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— C'est ce gros chêne 
nches touffues, 


„ce de la folie, 


— Je dirais plutôt un 
pep: Sigaremont, mi- 
fa 


— C'est une sensation 


— C'est ce qu'il m'a 
toujours semblé, mi- 
Nam, qui avait paru à lady 

Dien singulier — On se sent parfai- 
elle doit tement heureux, sans 
raison... un peu comme 


un papillon 
"Exactement, mi- 


— Que savez-vous des 
sentiments des papil- 
lons ? dit une voix der- 
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Le cultivateur comprenait 


plémentaires. 


teurs. 


(Suite de la première page) 

La récolte n'a pas été bonne. 

— Bon. Eh bien, s'il n'y a pas assez 
de travail ici, vous savez que nous 
manquons de bras en Allemagne. Alors 

regrette beaucoup, mais votre fils. 


Son fils ne partait pas, Et le Boche 
obtenait, sinon ce qu'il voulait, du 
moins quelques quintaux de blé sup- 


Maintenant, et fort heureusement, le 
popa na pius peur. Doa confondu 
Libération avec la suppression de 
toutes jes entraves imposées par Vi- 
chy. Et le Gouvernement, qui craint 
que l'application trop stricte de ses 
règlements ne le pousse à ralentir la 
production, ferme les yeux sur la 
des violations dont fis sont fob- 
Mais i) les maintient d'autant plus 
ement dans tous les autres se0- 
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règlements, de l'intervention de l'Etat. 
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tion comme il l'entend, vendre à qui 


lui plait. 


Les contrôleurs du Ravitaillement 
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ulation est sa complice, 
de bétail ou comme 


acheteuse de viande. 
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exécuté à 

l'échelon régional et local parce que 
la force d'inertie de toutes Les popu- 
lations rurales coalisées est plus puis- 
sante que tous les réglements et défie 
tous les inspecteurs, tous les contrô- 


statistiques, mais rien n' 


leurs économiques, 
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phone, quartier Auteull-Molitor. 


Soatre appartement 4 où 5 pièces 
quartier Republique. arme- 
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Du knock-out dans l’air 


La Salle Wagram ouvre ses portes ce soir en rem 
1a formwie des tournois de jadis, Le premier de la 
compte organiser 1'0.5.A., 


est consacré aux poids 


limite! Mais chacune d'elles 
part d'émotion et de surprise. 
Voici les six concurrents 
désignés et iis se rencontre- 
ront dans l'ordre indiqué 


r Marivoet, vingt-neuf ans 


oni oada de trois ans (Roupp) contre Bo- | 


vingt-six ans (Gan- 


Al. Renet gagne 


depuis que je suis ici, où le tem 
Je me sens en très bonne | 


Anâré Duvols, 


— Allez-vous à Lisbonne ? 
je pars demain matin jeudi pa 
12 et je repartirai aut 


vion. Je ren- 
ôt pour Paris 


contrerai Ferrer h 
20 | où je serai bien avant le 18. 
— Ne cralgnez-voui 

oches l'un de l'autre ? 

ça ira très bien. Je battrai Ferrer 
le 12 et vous verrez que le 18 je serai en pleine posses- 

sion de mes moyens. 
— Trois minutes, coupé 
Et Marcel, à l'heure qu’ 
capitale portugaise, aux côtés de Lucien Roupp. 
Félix LEVITAN. 
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par Gaston BENAC 
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devant le roi 


Et Porter abandonne 
devant Tandberg 


KHOLM, — La 


s que les deux matches solent 


est, doit se trouver dans la 


Cerdan est-il parti 
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D'autre part, une dépé- 
che de Barcelone à l'Agen 


N se passionne 


Cerdan-Ferrer 
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l'émotion ressentie 


r mes compotriotes lorsqu'ils const 
est le seui François à fig 
ela ou cinquième rong des poids mo 
alors qu'il n'est foit nulle menton de Mè 

n, de Thiery, de Le Mentec 


parti pour rien ? 


pour le photographe 
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Wimbledon va rouvrir | 


Une belle bagarre PARIS - PROVINCE 


Parmi ies nombreux provinciaux invités par 
F.F.A, à participer au cross des champions 


Messner, vainqueur de l'Ayçaguer ; Rambaudi 
)) || Breistroiter et Avogrado, 


J classés >, > et # 
jj de ia même épreuve 


er, 6 au Mans : 
l'international Ba- 


“Pas d'amateurs, mais de jeunes “pros” 
nous dit M. Gaston BARREAU 


Braillon ; Gaillot 
cordman de Fr: 
ctuellement à Alès, 
I est probable que plusieu 
l'AS. Montferrand se joindront à Valdovinos, 
Ce sont les meilleurs crossmen du moment qui ont été 
sélectionnés pour affronter les Parisiens 
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